
LES CLOCIIES DE sAINTBONIFACE

~gUs, vtre ouvnt, êmevotre Carillonl qui annonce a

OU*que durant vot re séjour ici VoS n'ave trv ié t qu pour

le bien des âmes et la gloire de Dieu- Nos en1fatsioltal

Prochaine postérité que vous nie l'v pasoulé.E'n'Dt

t'116 diront comme nous sommes heureux de le dire: votre Civ1

'UPesait à Dieu, à ses paroissiens etefn~lîIée. je nie

,,osPas pouvoir vous decernier de plus bel éloge.r

Oua pensé qu'il vous serait agréable dercvird or

par g.age deterconiIce. 
C'est avec plaisir que

lein fais aujourd'hui l'interprète des 111 So e du Couet

ý"i1tJose1Ph et (le vos p)aroissiens Pour Vous daie: *AvCeli

cette ofadce gaga d'estime et de reconisIl,

"'lPrièes moniteclit"vers Dieu Pour votre bonheur icibas..

Que Dieu vous conserv1e encore de noîuhbreses annlées à sol'

eervice et que dans ving~t-cinq ans noUulsiOl toi .r. y

lir et Vous (lire comme aujourd'hui: -Ad M1ultos auIuiob.
1)r. Paul Rioyal.

Lorette, 11 août 1(904.

81ie troisième lieu, l'adresse des conlfrèrees de MI le Ct-

SM. Giroux, curé de SaintAitCîîCen don la lecture et

P~résente au Jubaie ano ducrésun riche calice. Les

fil r.isieîîs avaient déjà offert un ornerfeî oil)e nda

duRéen d Monsieur JToseph D)ufresile, Curé de Notre
ban, deéLérente

A l'occasion du 25erne anniversair~e de sa prêtrise.

M011  
17 août 1904

Xo bien chcr confrère, vosotepinlur eu

eLes enfants de votre Paroisse vu i xrXl er ou

eleurs souhaits dans un langage qui a du être bien senisible

Ye Cété le <e pêr;car comme le di%,n .auveur donit vous

dilctîî do'n rerésntaît~vou aiezd'un amnour de pré,

1lcto cette partie de votre trouI)eau' qe dv ousec ave to-

eIitourée de sollicitude, si Paternellei éoée i ne

Aces chers enfants, vous avez dsrbéae nzl u

, le s ý,tjmisu rarer le pi ifialit de laparole de Dieu,

le meu pépre àrecevoir le Pa"ecarsiu qui

rtet fortille le coeur. A ceschrenatvuaezr,

à erprocurer les bienfaits d'une éducation, vraimeti


